
La conversion du roi  daniel_4 

© EPEDE - Franck Segonne page 1 25 Janvier 2009 

Plan 
 

PLAN ................................................................................................................................................ 1 

LA CONVERSION DU ROI – DANIEL 4.1-37 .................................................................... 2 

Résumé du chapitre 3 ............................................................................... 2 

1. NOUVELLE CONFESSION (4.1-3)............................................................................................ 2 

2. NOUVEAU REVE (4.4-27) ....................................................................................................... 3 

3. NOUVEAU REFUS (4.28-33) .................................................................................................. 5 

4. NOUVEAU DEPART (4.34-37) ............................................................................................... 6 

Conclusion ................................................................................................ 7 

1. L’orgueil est un poison spirituel qui empêche l’homme de se tourner 
résolument vers son créateur ..................................................................... 7 

2. La grâce de Dieu n’est jamais trop petite pour repêcher le pire des 
pécheurs. ................................................................................................... 8 

 



La conversion du roi  daniel_4 

© EPEDE - Franck Segonne page 2 25 Janvier 2009 

    

La conversion du roi – Daniel 4.1-37 

    

Résumé du chapitre 3 
� Développant un syndrome bien connu chez les dictateurs – le culte de la 

personnalité – Neboukadnetsar se fait construire une immense statue en 
or (30m de haut), désirant que l’on admire la grandeur de son règne. 

� Il fait publier un décret demandant que l’ensemble du peuple se 
prosterne devant son image.  

� Chadrak, Méchak et Abed–Nego, trois Juifs déportés avec Daniel, refusent 
de se soumettre. Ils sont jetés dans un grand four et en ressortent 
indemnes ! 

� Neboukadnetsar est stupéfait et reconnaît une fois de plus la supériorité 
du Dieu d’Israël, sans pour autant renier ses dieux païens et changer 
d’attitude ! 

� Il s’écoule encore quelques années avant le chapitre 4 qui se situe 
probablement vers 568 av J-C, c’est-à-dire près de 30 ans après son 
premier rêve, et donc sa première rencontre avec le Dieu des Hébreux. 

� Au début du chapitre 4 (qui débute au verset 31 du chapitre 3 dans 
certaines versions), nous assistons à une nouvelle confession du roi suivi 
d’une longue explication. 

1. Nouvelle confession (4.1-3) 

« 1 (3–31) Neboukadnetsar, roi, à tous les peuples, aux nations, aux hommes 
de toutes langues, qui habitent sur toute la terre. Que la paix vous soit 
donnée avec abondance ! 

2  (3–32) Il m’a semblé bon d’indiquer les signes et les prodiges que le Dieu 
Très–Haut a opérés à mon égard. 

3  (3–33) Que ses signes sont grands ! Que ses prodiges sont puissants ! Son 
règne est un règne éternel, et sa domination subsiste de génération en 
génération. »  

� Jusqu’ici, rien d’étonnant de la part de Neboukadnetsar. Il a déjà 
manifesté de l’étonnement et du respect devant le Dieu de Daniel, mais 
cela n’a jamais été suivi de faits concrets et durables démontrant une 
repentance salutaire. 
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• Une première fois, vers 603 av J-C, lorsque Daniel sut interpréter le 
songe étrange : Daniel 2.47 « Le roi adressa la parole à Daniel et dit : 
En vérité, votre Dieu est le Dieu des dieux et le Seigneur des rois, et il 
révèle les mystères, puisque tu as pu découvrir ce mystère. » 

• Une seconde foi, entre 603 et 568, lorsque Dieu délivra les trois amis 
de Daniel de la fournaise ardente : Daniel 3.28-29 « 28 Neboukadnetsar 
prit la parole et dit : Béni soit le Dieu de Chadrak, de Méchak et 
d’Abed–Nego, lui qui a envoyé son ange et délivré ses serviteurs. Ils ont 
eu confiance en lui. Ils ont violé l’ordre du roi et livré leurs corps plutôt 
que de servir et d’adorer tout autre dieu que leur Dieu ! 29 Voici 
maintenant l’ordre que je donne : Tout homme, à quelque peuple, 
nation ou langue qu’il appartienne, qui parlera inconsidérément contre 
le Dieu de Chadrak, de Méchak et d’Abed–Nego sera mis en pièces, et 
sa maison sera réduite en un tas d’immondices, parce qu’il n’y a aucun 
autre Dieu qui puisse délivrer comme lui. » 

� Mais comme notre ami est assez versatile, ces différentes prises de 
conscience n’ont pas changé son cœur au point d’en faire un agneau, ou 
plutôt une brebis du Seigneur. ☺ 

� Dans le jargon évangélique, c’est ce que l’on appelle « une profession de 
foi ». J’ai malheureusement connu plusieurs personnes dans ce cas.  

� Ce sont des gens qui, un jour, réalisent et pleurent littéralement sur leur 
péché. Ils constatent leur échec moral, qu’il y a un Dieu au dessus de leur 
tête qui s’intéresse à eux, parfois certains désirent même changer le 
monde. Puis le temps fait son œuvre. Nous les retrouvons quelques mois 
plus tard au même point qu’avant. Leur vie n’a pas changé. Leurs valeurs 
sont restées identiques. Dieu n’occupe pas plus de place qu’auparavant 
dans leur vie quotidienne. Leurs choix et leurs priorités sont restés 
inchangés, leurs craintes et insécurités devant l’avenir également. Bref, ils 
ont goûté aux bénédictions et à la grâce de Dieu sans y prendre part 
complètement. 

� Neboukadnetsar était dans ce cas jusqu’à la fin du chapitre 3. Il faut lire 
la suite pour voir si sa belle confession est suivie de faits tangibles. 

2. Nouveau rêve (4.4-27) 
4 (4–1) Moi, Neboukadnetsar, je vivais tranquille dans ma maison et heureux 
dans mon palais. 

� Le roi avait conquis la plupart des nations connues de l’époque. Tout le 
peuple lui était soumis et lui vouait une grande admiration. La vie souriait 
au roi, dans son palais.  

� Neboukadnetsar coulait des jours paisibles, les doigts de pieds en 
éventail, lorsqu’il eut, devinez quoi ? Un nouveau rêve ! 

5  (4–2) J’ai eu un rêve qui m’a effrayé ; les pensées dont j’étais poursuivi sur 
mon lit et les visions de mon esprit me remplissaient d’épouvante. 6 Je 
donnai l’ordre de faire venir devant moi tous les sages de Babylone afin 
de me faire connaître l’explication du rêve. 7 Alors vinrent les magiciens, 
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les astrologues, les Chaldéens et les devins. Je leur dis le rêve, mais ils ne 
m’en firent pas connaître l’explication. 

� Neboukadnetsar était toujours aussi préoccupé par les rêves. Comme, à 
cette époque, chaque rêve devait trouver son explication, il fit convoquer 
les sages du royaume. 

� Neboukadnetsar n’a pas oublié Daniel parce qu’il le fait venir dans la 
scène qui suit. Mais, la nature de son rêve étant effrayante, il souhaitait 
entendre une interprétation positive, rassurante, de son rêve et non la 
vérité comme la lui avait toujours présentée le prophète Daniel.  

� On a souvent peur des gens intègres, parce qu’ils nous placent face à un 
miroir en nous révélant la vérité que nous ne désirons pas affronter !  

� Neboukadnetsar a le réflexe d’un humain. Aujourd’hui, très peu de gens 
viennent voir les pasteurs pour leur parler d’avenir. En revanche, ils se 
tournent facilement vers les voyants et les horoscopes qui leur 
apporteront des réponses généralement positives et un semblant 
d’espoir très éphémère mais certainement pas la vérité difficile à 
entendre. 

� Comme il aurait pu s’en douter, personne ne lui donnera d’explication : 

8  (4–5)En dernier lieu, se présenta devant moi Daniel, nommé Beltchatsar 
d’après le nom de mon dieu, et qui a en lui l’esprit des dieux saints. Je lui 
dis le rêve : 9 Beltchatsar, chef des magiciens, qui as en toi, je le sais, 
l’esprit des dieux saints, et pour qui aucun mystère n’est difficile, dis–moi 
l’explication des visions que j’ai eues en rêve. 

� Notons que, cette fois, le Roi ne demande pas à Daniel de lui expliquer ce 
qu’il a rêvé. Il demande directement l’interprétation de son rêve. Cela 
signifie qu’il a déjà sa confiance.  

� « Toi qui as en toi l’esprit des dieux saints ». Cette phrase revient 3 fois 
au chapitre 4 (versets 5, 6 et 15). Le roi savait depuis longtemps que 
Daniel était animé d’un esprit supérieur. Vingt ans auparavant, il en avait 
déjà fait le constat (Daniel 1.20).  

� Mais savoir que Dieu agit dans la vie des autres ne fait pas de nous un 
croyant. La foi ne se transmet pas par télépathie, ni comme un virus.  

� C’est le choix conscient de faire confiance à quelqu’un et d’adopter son 
point de vue. Dieu a mis en chaque être humain la capacité de croire.  

� Neboukadnetsar avait cette capacité mais il devait reconnaître ses fautes, 
son caractère orgueilleux et, par la suite, choisir d’abandonner ses idoles 
pour suivre le Dieu de Daniel. Il devait tirer un trait sur son égocentrisme 
et changer de comportement, notamment vis-à-vis des plus pauvres et 
plus faibles. Mais je pense qu’il n’était pas prêt à le faire.  

� C’est pourquoi Dieu a dû intervenir plusieurs fois dans sa vie en faisant 
vibrer sa corde sensible. Dieu savait que Neboukadnetsar était attaché 
aux rêves et à leurs interprétations, et c’est par ce moyen qu’il l’interpella 
pour le faire réfléchir.  

� Par gain de temps et pour éviter les redondances, nous ne lirons pas les 
versets 10 à 23 concernant la description du rêve parce que, dans son 
interprétation, Daniel en reprend les éléments essentiels. 
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24  (4–21) Voici l’explication, ô roi : Voici le décret du Très–Haut qui atteindra 
mon seigneur le roi : 25  On te chassera du milieu des hommes, tu auras ta 
demeure avec les bêtes des champs, et l’on te donnera comme aux bœufs 
de l’herbe à manger ; tu seras trempé de la rosée du ciel, et sept temps 
passeront sur toi, jusqu’à ce que tu reconnaisses que le Très–Haut 
domine sur (toute) royauté humaine, et qu’il la donne à qui il lui plaît. 26 

L’ordre de laisser la souche avec les racines de l’arbre signifie que ta 
royauté te restera quand tu reconnaîtras que celui qui domine est dans 
les cieux. 

27 C’est pourquoi, ô roi, puisse mon conseil te plaire ! Mets un terme à tes 
péchés par la justice et à tes fautes par la compassion envers les 
malheureux, et ta tranquillité se prolongera. 

� Neboukadnetsar avait senti le roussi dans son rêve ! Il se doutait que 
quelque chose de grave l’attendait mais je ne pense pas qu’il avait réalisé 
l’ampleur de la gravité. 

� Le verdict de Daniel, qui est celui du Très Haut, ne laisse aucune 
alternative possible. Soit le roi reconnaît la souveraineté de Dieu, se 
repent de ses péchés, change de comportement et préserve sa royauté, 
soit il va brouter l’herbe des vaches ! 

� C’est une confrontation directe, franche, lapidaire… à la manière des 
grands prophètes de la Bible.  

� Nous voyons cela comme un signe de jugement mais c’est aussi un signe 
d’amour parce que cela signifie que Dieu s’intéresse à lui et qu’il ne veut 
pas l’abandonner complètement à lui-même. 

� Dans la Bible, lorsque Dieu fait intervenir ses prophètes, c’est presque 
exclusivement pour reprendre son peuple, ses enfants. Rares sont les 
interventions pour reprendre des païens.  

� Or ici, Neboukadnetsar est encore au bénéfice de la grâce de Dieu. Il a 
encore une fois la possibilité de changer d’avis sur Dieu ! 

� Qu’auriez-vous fait à sa place ?  

3. Nouveau refus (4.28-33) 
28 (4–25) Tout cela s’accomplit sur le roi Neboukadnetsar. 29 Au bout de 
douze mois, comme il se promenait dans le palais royal à Babylone, 30 le 
roi prit la parole et dit : N’est–ce pas ici Babylone la grande que j’ai bâtie 
comme résidence royale, par la puissance de ma force et pour l’honneur 
de ma gloire ? 31 La parole était encore dans la bouche du roi qu’une voix 
descendit du ciel : C’est à toi que l’on parle, roi Neboukadnetsar. Ta 
royauté s’est retirée de toi. 

� Dans sa grande miséricorde, Dieu accorde un délai de grâce de douze 
mois supplémentaires avant l’accomplissement de la prophétie, laissant 
la possibilité à Neboukadnetsar de ne pas perdre définitivement la face.  

� Mais encore faut-il y croire à cette prophétie pour s’y soumettre. Or, il y a 
peu de personnes en qui Neboukadnetsar croit vraiment. Le seul 
personnage en qui il croit vraiment, c’est lui-même. 
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� Son orgueil grandissant le pousse à une démesure telle qu’il se considère 
comme l’auteur, l’instrument et le but, en un mot comme le centre de 
tout.  

� « JE SUIS LE CENTRE DU MONDE ». Il n’aura pas le temps de finir sa 
phrase qu’une voix déchire les cieux et lui annonce le retrait de la main 
de Dieu sur sa royauté. 

� C’est la pire des choses qui pouvait lui arriver. Lorsque Dieu nous laisse 
aller à notre propre folie, il nous abandonne à nos propres penchants et 
nous subissons son juste jugement. 

� L’apôtre Paul décrit une situation analogue en Romains : 

Romains 1.23-26  « 23 Ainsi, au lieu d’adorer le Dieu immortel et glorieux, ils 
adorent des idoles, images d’hommes mortels, d’oiseaux, de quadrupèdes ou 
de reptiles. 24 C’est pourquoi Dieu les a abandonnés aux passions de leur 
cœur qui les portent à des pratiques dégradantes, de sorte qu’ils ont avili 
leur propre corps. 25 Oui, ils ont délibérément échangé la vérité concernant 
Dieu contre le mensonge, ils ont adoré et servi la créature au lieu du 
Créateur, lui qui est loué éternellement. Amen ! 26 Voilà pourquoi Dieu les a 
abandonnés à des passions avilissantes… »  

� Lorsque l’homme va trop loin dans sa folie, et qu’il refuse de reconnaître 
son créateur, la vérité, Dieu l’abandonne à ses propres penchants, ce qui 
le conduit à une voie d’égarement encore plus grande, sans limite. 

� Dans le cas de Neboukadnetsar, l’abandon de Dieu va se traduire par une 
forme de maladie psychiatrique que certains ont identifié à de la 
lycanthropie (l’homme qui se prend pour un animal).  

33 Au même instant la parole s’accomplit sur Neboukadnetsar. Il fut 
chassé du milieu des hommes, il mangea de l’herbe comme les bœufs, 
son corps fut trempé de la rosée du ciel ; jusqu’à ce que ses cheveux 
poussent comme les plumes des aigles, et ses ongles comme ceux des 
oiseaux. 

� Sa folie devait être si manifeste, que Neboukadnetsar perdit tout contrôle 
sur son Royaume pendant une période de 7 temps (v.25). Cette 
expression « sept temps » est répétée 4 fois dans le chapitre 4 (v.16, 23, 
25, 32). 

� Or nous savons que le « 7 » est le chiffre de Dieu. Pour moi, il s’agit du 
temps nécessaire que Dieu a choisi pour faire réfléchir Neboukadnetsar. 
Un temps que seul Dieu connaît. Cela signifie peut-être 7 années mais 
cela peut également être 7 mois… 

4. Nouveau départ (4.34-37) 

« 34 (4–31) Après le temps marqué, moi, Neboukadnetsar, je levai les yeux 
vers le ciel, et la raison me revint. J’ai béni le Très–Haut, j’ai loué et 
glorifié celui qui vit éternellement, celui dont la domination est une 
domination éternelle, et dont le règne subsiste de génération en 
génération. 35 Tous les habitants de la terre sont comme s’ils n’avaient 
pas de valeur ; il agit comme il lui plaît avec l’armée des cieux et avec les 
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habitants de la terre, et il n’y a personne qui résiste à sa main et lui 
dise : Que fais–tu ? 

 36 En ce temps, la raison me revint ; l’honneur de ma royauté, ma gloire 
et ma splendeur me furent rendus, mes conseillers et mes grands me 
réclamèrent ; je fus rétabli dans ma royauté, et ma grandeur ne fit que 
s’accroître. 37 Maintenant, moi, Neboukadnetsar, je loue, j’exalte et je 
glorifie le roi des cieux, dont toutes les œuvres sont vraies et les voies 
justes, et qui peut abaisser ceux qui marchent avec orgueil. »  

� Après cette période de 7 temps, Neboukadnetsar revint à la raison. 
Qu’est-ce qui lui a permis de sortir de sa folie ? Le fait de lever les yeux 
vers le ciel, c’est-à-dire vers Dieu. 

� Ici, nous assistons probablement à la conversion du roi. Jusque là, il 
croyait en l’existence de Dieu. Mais ce n’était pas suffisant pour faire de 
lui un croyant.  

� A ce stade de sa vie, j’ai l’impression qu’il reconnaît en Dieu un être 
unique, souverain, au dessus de tout et il lui adresse ses louanges, il 
reconnaît sa grandeur. 

� Sa vision de Dieu est beaucoup plus personnelle. Elle devient plus intime. 
Elle a passé le filtre de l’épreuve, la première pression à froid ! 

� Personnellement, j’ai comme l’impression que Neboukadnetsar a 
vraiment rencontré Dieu. Je n’en ai pas la certitude. Les commentateurs 
ne sont pas unanimes sur ce point non plus, parce que Neboukadnetsar a 
montré dans le passé beaucoup d’inconstance et comme, après le 
chapitre 4, la Bible ne parle plus de ce Roi qui vécut encore quelques 
années, cela nous laisse le choix de l’interprétation. 

� Deux éléments me poussent à croire qu’il s’est réellement converti. 

1. Le premier est son humilité car, jusque là, il n’avait jamais reconnu 
son orgueil (v. 37). L’humilité est un fruit de la vraie repentance. 

2. Le second est son avènement. Neboukadnetsar retrouve sa royauté, 
ses fonctions. On assiste à une sorte de résurrection. Cela ressemble 
étrangement à l’histoire de Job. Après avoir tout perdu, dans sa grâce 
infinie, Dieu lui redonne la gloire qu’il possédait au départ. C’est 
peut-être le signe d’une réelle repentance bénie par Dieu.  

� Bref, peut-être le retrouverons-nous dans les cieux ? Nous pourrons 
l’appeler par son petit nom : NEBOU ! 

Conclusion 

1. L’orgueil est un poison spirituel qui empêche l’homme de se 
tourner résolument vers son créateur 

� L’orgueil est le péché qui caractérise Neboukadnetsar. Il avait placé sa 
confiance en lui-même, en ses capacités, en ses réalisations, son passé, 
sa gloire.  

� L’orgueil a des conséquences fâcheuses pour nous :  

• Il tue le sentiment du besoin de Dieu. 
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• Il pousse l’homme à l’indépendance, l’autosuffisance, l’égocentrisme.  

• Il engendre des relations froides entre les hommes. 

• Il empêche la remise en question de soi.  

• Il finit par aliéner l’homme, le rendre fou ! 

� On ne sait jamais quand on l’a développé un tant soit peu. Dès qu’on 
croit être humble, c’est que l’on est orgueilleux ! 

� Ce qui devrait caractériser le croyant c’est l’humilité.  

� L’humilité est un mot qui vient d’humus, de la terre, de ce qui est bas. 

• C’est une vertu, qui motive les hommes à désirer plus facilement 
s’identifier avec les petits qu’avec les grands.  

• C’est la capacité à se mesurer avec mesure, à avoir une vue juste de 
soi-même. Rom. 12.16  « Ayez les mêmes sentiments les uns envers les 
autres. N’aspirez pas à ce qui est élevé, mais laissez-vous attirer par ce 
qui est humble. Ne soyez point sages à vos propres yeux. » 

• C’est le signe d’un rapprochement à Dieu. On devient humble quand 
on reconnaît la grandeur de Dieu et donc notre petitesse. Le Ps 138.6 
dit : « L’Eternel est élevé, il voit les humbles, et il reconnaît de loin les 
orgueilleux. » Voyez–vous cela : Dieu est tout en haut… et il voit les 
humbles, par contre les orgueilleux, il les voit de loin… C’est comme si 
l’homme qui s’humilie se rapprochait de Dieu.  

� Comment vous considérez-vous devant Dieu ? 

2. La grâce de Dieu n’est jamais trop petite pour repêcher le 
pire des pécheurs. 

� Si vous deviez placer ces personnages sur une échelle de sainteté, où les 
placeriez-vous ? 

� Daniel, Neboukadnetsar, l’abbé Pierre, sœur Emmanuelle, Jésus… 

� On peut dire sans problème que Neboukadnetsar serait le plus mal 
classé. Est-il pour autant en dehors de la grâce de Dieu ? 

� Non. Cela paraît incroyable, mais la grâce de Dieu est suffisante pour 
racheter n’importe quel pécheur, y compris les criminels comme 
Neboukadnetsar. 

� Devant la sainteté de Dieu, la Bible dit que personne ne peut survivre. 
Notre péché nous prive de la glorieuse présence de Dieu.  

Romains 3.19-24 : 19 Or, nous le savons, ce que l’Ecriture dit dans la Loi, 
elle l’adresse à ceux qui vivent sous le régime de la Loi. Il en est ainsi pour 
que personne n’ait rien à répliquer et que le monde entier soit reconnu 
coupable devant Dieu. 20 Car personne ne sera déclaré juste devant lui 
parce qu’il aura accompli les œuvres demandées par la Loi. En effet, la 
Loi donne seulement la connaissance du péché. 21 Mais maintenant Dieu a 
révélé comment il nous déclare justes sans faire intervenir la Loi – comme 
l’avaient annoncé les livres de la Loi et les écrits des prophètes.  
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22 Dieu déclare les hommes justes par leur foi en Jésus–Christ, et cela 
s’applique à tous ceux qui croient, car il n’y a pas de différence entre les 
hommes. 

23 Tous ont péché, en effet, et sont privés de la glorieuse présence de 
Dieu, 24 et ils sont déclarés justes PAR SA GRACE ; c’est un don que Dieu leur 
fait par le moyen de la délivrance apportée par Jésus–Christ. 

� Dieu nous rachète sous le principe de sa grâce. C’est quelque chose 
d’injuste en apparence, parce que cela signifie qu’aucun effort humain 
n’est souhaitable. 

� Que vous ayez convoité une femme, développé de mauvaises pensées, 
volé une pomme ou commis un crime, vous êtes privés de la glorieuse 
présence de Dieu.  

� Comme le salaire du péché c’est la mort, nous sommes tous condamnés. 
Personne ne peut rien y faire, sauf une intervention divine. 

� Seule la grâce permet de jouir de la présence glorieuse de Dieu. C’est un 
don, un cadeau que Dieu nous fait et qu’il nous demande d’accepter par 
la foi. Ce matin, il vous donne la possibilité de la saisir. Reconnaissez-
vous en Jésus la solution à votre propre péché ? 

� La grâce est nécessaire pour tout le monde, y compris les croyants. Elle 
est nécessaire : 

• A tous ceux qui, comme Neboukadnetsar, sont orgueilleux et préfèrent 
leur indépendance,  

• A tous ceux qui se considèrent moins pires que les autres, 

• A tous ceux qui veulent résoudre leur problème tout seul et qui 
patinent dans la semoule,  

• A tous ceux qui désirent s’approcher humblement de Dieu, 

• A tout le monde… 

� Personne ne peut pécher suffisamment au point de ne plus pouvoir 
bénéficier de la grâce de Dieu. La grâce présidentielle est pour les 
criminels qui reconnaissent leur culpabilité.  

� A l’autre extrême, personne n’est suffisamment bon pour être dispensé 
de la grâce de Dieu. Chaque chrétien, quel que soit son degré de 
sanctification, a besoin de la grâce de Dieu. 


